
Visite d’Elio Di Rupo à Basècles 

Allocution de Daniel Senesael – Président de la Fédération PS de Wapi 

Basècles, le 03 février 2015 à 19h00 

 

Mesdames, Messieurs, 

Très Chers Camarades, 

 

Avant toute chose qu’il me soit permis de remercier à mon tour notre cher président et camarade 

Elio pour avoir pris le temps de venir à notre rencontre et nous avoir entretenu sur les défis à relever 

pour maintenir notre parti au sommet, que ce soit dans le cœur des wallonnes et des wallons mais 

aussi et surtout au sommet en ce qui concerne l’élaboration d’idées constructives, d’alternatives 

réalistes et de réalisations positives au service de l’ensemble de nos concitoyens.  

 

Pour poursuivre sur la lancée de ce qui vient d’être exposé, j’aimerais rappeler la nécessité bénéfique 

d’une vertu qui pourrait s’avérer salutaire pour nous tous, et singulièrement face aux mesures 

antisociales adoptées par le gouvernement des droites depuis bientôt 4 mois. Je veux parler de 

l’indignation. Face à cette multitude de décisions injustes actées par la coalition MR/N-VA qui, plus 

que jamais, brident les perspectives d’avenir pour la plus grande majorité de la population au profit 

des plus nantis, nous avons le devoir, nous les socialistes, de nous montrer indignés. Que ce soit en 

tant que président de parti, mandataire, militant ou sympathisant, il est de notre devoir de continuer 

à critiquer, mais toujours de manière constructive et pédagogique, l’impact des mesures injustes qui 

frappent essentiellement les travailleurs et allocataires sociaux. 

 

Alors que les derniers sondages montrent un PS en recul, il est par ailleurs essentiel de nous 

mobiliser pour rendre notre message davantage audible tant auprès de nos concitoyens que des 

partis de la majorité. Dans la mesure où ce gouvernement des droites a fait la sourde oreille à une 

mobilisation historique de plus de 100.000 personnes défilant dans les rues de Bruxelles, nous 

devons poursuivre voire accentuer la pression et ne pas céder. Nous nous devons de continuer à 

mobiliser les énergies afin de donner du sens au quotidien et construire ensemble la société du futur, 

une société où personne ne serait laissé sur le bord du chemin. Nous devons poursuivre nos efforts 

afin d’incarner la principale alternative crédible face à la pensée unique libérale. Pour ce faire, il nous 

faut  transformer la colère qui nous anime face à des décisions injustes en force d’engagement. Car 

mes camarades, n’oublions jamais que rien ne nous a jamais été donné. Le socialisme est par essence 

un mouvement de conquête, un mouvement constant, perpétuel qui ne peut évidemment rien sans 

l’engagement de ses militants. 

 

C’est pourquoi, alors que les partenaires de la majorité fédérale ne cessent de se tirer dans les 

pattes, nous devons également veiller à nous montrer unis et rassemblés derrière notre Président. 

Nous devons nous montrer déterminés à défendre d’une seule et même voix, comme nous l’avons 

toujours fait, une sécurité sociale forte et efficace ; des soins de santé accessibles à tous ; une 

concertation sociale digne de ce nom ou encore une taxation équilibrée et juste. Tel a été, est et 

restera le sens de notre action socialiste. Je sais que nous pourrons compter sur vous ! 

 


